
I 8e an
AVIS DU REVISEUR CONCERNANT Joseph Meloche, à Notre-Dame de

U ÏSgSVnffiSE,18Llolto U tLtUtUna de Ponsonby, le treize septembre
1886, en la maison d'école No 2, à 
Ponsonby.

Pour la municipalité de la partie 
sud du township de Hull, le 20 sep
tembre 1886, en la maison d'école, 
chemin d’Aylmer, dans la d.te mu
nicipalité.

Pour la municipalité du town
ship de Eardley, le vingt-un sep 
tembre 1886, à l’hôtel de ville, à 
Eardley.

Pour la municipalité du village 
d’Aylmer, le vingt-deux septembre 
1886, en l’hôtel de ville, à Aylmer.

Pour la municipalité de la cité 
de Hull, le vingt-trois septembre 
1886, en l’hôtel de ville, dans la 
cité de Hull.

Pour la municipalité du town- 
sh’p de Clyde, le trente septembre 
1886, eu la salle du conseil muni
cipal, à Clyde.

Pour la municipalité du town 
ship de Joly, le premier octobre 
1886, en la salle du conseil muni 
ci pal à Joly.

Toute objection et toute de
mande pour faire ajouter des noms 
à ces listes ou les modifier, avec 
mention des raisons à l’appui, du 
nom, de 1 occupation et de l’adresse 
postale de la personne faisant ob
jection à quelque nom sur les listes 
ou qui demandera à y ajouter quel
que nom ou à les modifier sous 
d’autres rapports, à moins qu’elle 
n’ait déjà été expédiée ou r mise 
lors de la révision préliminaire des 
dites listes, devra être remise au 
réviseur ou lui être expédiée par 
lettre enrégistrée adre; sée à Aylmer, 
P. Q., et autant que possible en la 
môme forme que pour l’avis de 
plainte dont la formule se trouve à 
[’annexe de l'Acte du cens électoral, 
avant les dates ci-après men'ton
nées, savoir :

Pour Wak field, avant le quinze 
juillet 1886, pour Masham, avant le 
seize Juillet 1886, pour Low avant 
le dix sept j uillet 1886, pour Hincks, 
avant le dix neuf juillet 1886, pour 
Aylwm, avant le vingt juillet 1886, 
pour Wright, avant le vingt et un 
juillet 1886, pour North field avant 
le vingt deux juillet 1886, pour tiou 
chelte avant le vingt trois juillet 
188*6, pour Cameron avant le vingt 
quatre juillet 1886, pour Maniwaki 
avant le vingt six juillet 1886, pour 
Egan avant le vingt sept juillet 1886, 
pour Kensington avant le vingt huit 
juillet 1886, pour Aumond avant le 
29 juillet 1886, pour la pa 
du township de tiull, avant le deux 
août 1886, pour la Pointe à Gati 
neau avant le trois aoû: 1886, pour 
Templeton avant le quatre août 1886, 
pour l’Ange Gardien avant le sept 
août 1886, pour le village de 13 îc 
kingham avant le neuf août 1886, 
pour le township de Buckingham 
avant le dix août 1886, pour Port
land avant le douze aoû 1886, pour 
Blake, Bigelow Wells & McGill 
avant le quatorze août 1886, pour 
St. Malacbie avant le seize août 
1886, pour Mulgrave et Derry 
avant le dix s:pt août 1886, pour 
Thurso avant le dix huit août.1886 
pour Lochaber tt Gore avant le dix 
neuf août 1886, pour S te Angélique 
avant le vingt août 1886, pour St 
André Avellin avant le vingt et un 
août 1886, pour Ripon avant le 
vingt trois août 1886, pour Hartwell 
avant le vingt quatre août 1886 
pour Suffolk avant le vingt cinq 
août 1886, pour Monte hello avai.t le 
vingt sept août 1886, pour Notre 
Dame de Bonsecours avant le vingt 
huit août 1886, pour Ponsonby 
avant le trente août 1886, pour lu 
partie sud du township de Hu 1, 
avant !e six septembre 1886, pour 
Eardly avant le sept septembre 
1886, pour Aylmer avant le huii 
septembre 18 6, pour la Cité de 
Hull avant le neuf septembre 1886 
pour Clyde avant le seiz j septembre 
1886, pour Joly avant le dix sept 
septembre 1886 

Si l’objection

DANS LA CAPITALEAMORCES NOUVELLES Joûte de crosse
Une affluence assez considérable 

s’était rendue sur le terrain du 
collège samedi après midi pour la 
joûte de crosse entre le club 44 Capi
tal” et les sauva

FEUILLETON

PELERINAGE MONSIEUR LEGOQDépart de Mgr l’Archevéqnc
Sa Grandeur ligr l'archevêque 

est parti cette après-midi pour 
assister aux fêles du cardinalat à 
Québec. Sa Grandeur sera de retour 
teudi.

Pour quati

ges de St Régi 
amateurs de ce beau jeu en ont eu 
pour leur argent, car les deux clubs 
ont fait une lutte magnifique. Le 
jeu des sauvages a été admiré à 
plusieurs reprises ; ils possèdent 
une adress- remarquable à se pas 
ser la balle de l’un à l’autre et ce, 
au nez de leurs adversaires qui 
n’ont pas perdu l'o casion de leur 
rentre la pareille en maintes cir 
constances, à la grande joie des 
spectateurs.

Voici l’état des parties :

s. LisLj Réviseur du district électoral 
du comté d’Ottawa, dans la Provin 
ce de Québec, sous l’autorité de l’ac 
te ud cens électoral donne avis qu’il 
tiendra des séances.pour la révision 
définitive des électeurs de chacune 
des municipalités du dit district 
électoral, à neuf heures de l’avant 
midi, comme suit, savoir :

Pour la municipalité du town 
ship de Wakefield, le 29 juillet 
1886, en l’Hôtel de ville à Wake
field.

Pour la municipalité du town 
ship de Masham, le trente juillet 
1880, en l’Hôtel de ville à Masham.

Pour la municipalité du township 
de Low, le trente et un juillet 1886, 
en la maison de M. Mxhael Doyle, 
à Low.

Pour la municipalité du town 
ship de llincks, le deux août 1886, 
en la maison d’école du lac S te 
Marie, à Hincks.

Pour la municipalité du town
ship de Aylwm, le trois août 1886, 
en la maison de M. H N Reid, à 
Aylwin.

Pour la municipalité du town 
ship de Wright, le qua're août 
1886, en l'hôtel de ville, à Wright.

Pour la municipalité du t.wn- 
ship de Norlhfleld, le cinq aoûl 
1886, en la salle du conseil munici
pal, à Northiield,

Pour la uiunicipalilé du town 
shïo de Bouchettc, le six août 1886, 

de M. Antoine Carie,

— A —

Samt'-.iime de Beaupré L'HOmtR DU NOM Edition H.
une de Beaupré 
àvéronds Pères 

Oblats dv 11 H «si dr fii.Hivernent fixé à 
Mardi, :t A« lit. Ce pèlerinageee fait 

la 1 ienveilianio autorisation de Sa

Le pé erlnago à Suintq^&a 
sous la d.r ci ion des Bé Malgré cela, il ne plaisait pas 

à première vue. 11 y avait en 
lui un certain on ne sait quoi, 
qui effarouchait la sympathie. 
Son regard mobile fuyait le re
gard de l’interlocuteur, son sou
rire offrait le caractère de l’astu
ce et de la méchanceté.

—Ce garçon, pensa M. d'Es- 
corval, doit être faux comme un 
jeton.

Présenté par son père, il s’é
tait incliné devant le baron, pro
fondément, mais avec une mau
vaise grâce très appréciable.

M. Lacheneur, lui, poursui
vait :

—N’ayant plus les moyens 
d’entretenir Jean à Paris j’ai du 
le faire revenir....Ma ruine 
peut-être un bonheur pour lui ! 
L’air des grandes villes ne vaut 
rien pont les fils des paysans. 
Nous les y envoyons, vaniteux 
que nous sommes, pour qu’ils y 
apprennent à s’élever au-dessns 
de leur père, et pas du tout, ils 
n’aspirent qu’à descendre....

—Mon père, interrompit le 
jeune homme, mon père !....

Attendez au moins que nous 
soyons seuls !....

—M. d’Escorval n’est pas un 
étranger

Chanlonineau était évidem
ment du parti du fils ; il multi
pliait les signes pour engager 
M. Lacheneur à se taire.

Il ne les vit pas ou il ne lui 
plut d’en tenir compte, car il 
continua :

—J’ai dû vous ennuyer, mon
sieur le baron, à force de vous 
répéter : Je suis content de mon 
fils, je lui vois une ambition ho
norable, il travaille, il arrivera... 
Je le croyais sur la foi de ces 
lettres. Ah j’étais un père naïf ! 
L’ami chargé de porter à Jean 
l’ordre de revenir m’a appris la 
vérité. Ce jeune homme modèle 
ne sortait des tripots que pour 
courir les bals publics...Il 
tait amouraché d'une mauvaise 
petite sauteuse de je ne sais quel 
théâtre infime, et pour plaire à 
cette créature, il montait sur les 
planches et se montrait à ses cô
tés, la face barbouillée de blanc 
et de ronge...

—Monter sur un théâtre n’est 
pas nn crime !

—Non, mais c’en est. un que 
de se draper d’nne fausse vertu ! 
T’ai-je jamais refusé de l’argent 
non. Mais plutôt que de m’en 
demander, tu faisais dettes par
tout, ah tn dois au moins vingt 
milles francs !

Jean baissait la tête ; son irri
tation était visible, mais il crai
gnait son père.

—Vingt mille francs !...répé
tait M. Lacheneur, je les avais il 
y a quinze jours....je n’ai plus 
rien. Je ne puis espérer cette 
somme que de la générosité des 
Messieurs de Sairmeuse...

Cette phrase, dans sa bouche, 
dépassait tellement tout ce que 
ponve't imaginer le baron, qu’il 
ne fut pas maître d’un mouve
ment de stupeur.

Ce geste, Lacheneur, le surprit, 
et c’est avec toutes les apparen
ces de la sincérité et de la plus 
entière bonne foi, qu’il reprit :

—Ce que je dis là vous éton
ne, monsieur ? Je le comprends. 
La colère dn premier moment 
m'a arraché tant de propos ri
dicules !....Mais je me suis cal
mé et j’ai reconnu mon injusti
ce. Que vouliez-vous que fit le 
duc ?

Devait-il me faire cadeau de 
Sairmeuse ? Il a été un peu brus
que, je l’avoue, mais c’est son 
genre ; an fond il est le meilleur 
des hommes....

—Vous l’avez donc revu ?...
—Lui, non, mais j’ai revu son 

fils, M. le marquis.
Même, je suis allé avec lui au 

château pour y désigner les ob
jets que je désire garder....Uh !il 
n’y a pas à dire non, on a tont 
mis à ma disposition, tont. J’ai 
choisi ce que j’ai voulu, meubles 
vêtements, linge. ...On m’apporte
ra tout cela ici, et j’y serai 
me un seigneur....

—Pourquoi ne pas chercher 
une autre maison ? celle-ci....

Celle-ci me plaît, monsieur le 
baron ; sa situation surtout me 
convient.

Mariage
Ce matin, à 6 heures, à la Basili

que, M. Emile Smith, fils du Che
valier Gustave Smith, conduisait à 
l’autel mademoiselle Valéda St Jean, 
fille de M. le Dr St Jean. La céré
monie nuptiale a été faite par le 
Révd Vicaire- Général Routhier. 
Les heureux époux sont partis pour 
Québec par le train de 8 heures.

De nombreux et riches cadeaux 
ont été présentés au nouveau cou
ple à qui nous otirons nos meilleurs 
souhaits de bonheur.

Grâce Monseigncu- Duhamel, Archevêque 
d'O tawa.

Les péhrins ] art iront pa** l'Atlantique, 
du dépôt des Chaudières, près de la gare 
Union, le 3 at ut, à hrs. du matin, et 

ni de retour le 5, vers 7 ;.rs. du soir.
Toutes lvs mesuies sont prises pour don

ner entière salis/ac.ion 
do prim é e classe et bien pourvus d’eau.

Des chars urbains, en nombre suffisant, 
seront sur la place Charboillez, près du 
dépôt Bonaventure, pour la commodité des 
pèlerins.

Le prix du billet, aller et retour, y com
pris le quai à Sainte-Anne et un livret cjn- 
tenant le ptogremm-, du péleri âge, l’Ave 
Mai is Stella, le Magnificat, les Cantiques, 
des prières à Sainte Ar ne, est de

Des billets du pèlerinage sont en vente 
au Collège d\ t'awa, chez M. (iuillaume, 
libraire, rue Sussex, et chez les Révérends 
Pères Oblats, de Hull

Les personnes qui désireraient d- meurer 
quelque temps à Montréal ou à Quebec, 
pourront se procurer des billets d’extension 
aux prix suivants :

Montreal, 15 Jouta

Qufbff, 15 “ •“ $0 “
Pour les billets d’extension et pour les 

cabines, s’adresser au
|H. P. CAi VIN: Hull.

Hull, 12 juillet 188Ü. ô
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Otta
1ère partie, Capitals 
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7me

Les chars seront 5 minutes
“ St Régis..... 8<1 14 6
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Voilà | 
D'un côti 
l’autre, t

4Ln retraite éccléwâastlqne
La retraite ecclésiastique au col 

lège s’est terminé samedi soir. Sa 
Grandeur Mgr l’archevêque Duha
mel a été présent durant toute la 
semaine. Samedi matin, Sa G ran 
deur après la grande messe fit ses 
adieux à tous les membres du tier 
gé étrangers qui partaient le soir 
môme pour leurs paroisses respec 
lives.

Nos ‘ Capitals” ont encore une 
fois remporté une victoire sur des 
adversaires d’une force et d’une 
adresse peu commune. Bravo !

seraBULLETIN COMMERCIAL
Le teint—La “Lotiou Persienne” 

rajeunit le teint et lui rend l’éclat 
du jeune âge. En vente chez tous 
les pharmaciens.

: »l?o
: : S<; 2,000 verges de mousseline blan

che barrée pour robe, valant 12£ 
cts., pour être vendues à 5 cts., chez 
P. Rochon, coin des rues Rideau et 
Nicholas—19 j., 6

Ba*nf ««lé No 1 A 71 cts 
son d’Epançnc.

la lb. A la mai-s:ou la maison 
i Bouchettc.

Pour la municipalité du town 
ship de Cameron, le sept août 1886, 
en la salle du conseil municipal, à 
Cameron.

Pour le township de Maniwaki. 
le neuf août 1886, au bureau de M. 
James Martin, agent d-s Sauvages, 
à Maniwaki.

Pour la municipalité du town
ship de Egan, le dix août 1886, en 
la sal e du conseil municipal, à 
Egan.

Pour la municipalité du town
ship de Kensington, le onze août 
1886, en la salle du conseil munici
pal, à Kensington.

Pour la municipalité du town 
ship de Aumond, le douze aoûl 
1886, en la maison de M. Evangé 
liste Roy, père, à Aumond.

Pour la municipalité de la partie 
Ouest du towush p de Hull, le seize 
août I886; en l'hôtel de ville de la 
dite municipalité.

Pour la municipalité du village 
de la Pointe à Gatineau, le dix-sepl 
août 1886, en l’hôtel de ville de la 
Pointe à Gatineau.

Pour la municipalité du town 
ship de Templeton, le dix-huit août 
1886, en la maison d’école, à East 
Templeton.

Pour la municipalité delà parois
se de l’Ange Gardien, le vingt et un 
août 1886, en la maison de M. Léo 
nard Mention, à l’Ange Gardien.

Pour la municipalité du village 
de Buckingham, le vingt trois aoû 
1886, au bureau de M. M. B Pal 
mer, à Buckingham.

Pour la municipalité du town 
-hip de Buckingham, le vingt qua 
tre août 1886, en la maison de M 
John Z irns, au township de Buck 
ingham.

Pour la municipalité du t wn 
ship de Portland, le vingt six août 
1886, en la salle du conseil munici 
pal, à Portland.

Pour la municipalité des town 
shipt unis de Blake, B gelow, Wells 
et McGill, le vingt h ui aoûl 1886 
en la salle du conseil municipal à 
Wells

Pour la municipalité de la pa 
caisse deSte Maiachie le trente aoû 
1886, en la salle du conseil munici 
pal à S te Maiachie.

Pour la municip: lité des town
ships de Mulgrave et Derry, le trente 
et un août 1886, au bureau de po te 
“ Blanche ” à Mulgrave

Pour la munici paillé du village 
de Thurso, le premier septembre 
1886, en l’hôtel de ville, à Thurso.

Pour la municipalité du town
ship de Lochaber et Gore, le deux 
septembre 1886, en la maison de 
M. M. ïse Duchesne, père, à Locha

A VhNDllE—A bonnes conditions, une 
Turbine LelM, do la force île trois che
vaux, en bon èUrt. Peut être vue aux 
bureaux du " Canada.”

“ Les Canadiens ” portent tou
jours le cœur sur la main, môme 
envers les étrangers, aussi tout en 
voulant les remercier des faveurs 
qu’ils ont daigné m’accorder, je 
viens à mon tour leur offrir un as
sortiment complet de mon.res, bi 
joux, joncs de mariage, etc., etc., à 
des prix que je ne veux dire qu’à 
eux-mêmes pour les convaincre que 
l’argent bien dépensé est la sauve
garde du bien-être.

Chaque article est garanti et 
jue représenté sinon la vente esl 
nulle.

H. Norez, No 30 rue Rideau, 
porte voisine du London Chdp 
Bouse.

Echappé bel
Vendredi soir, au moment de 

l’arrivée du valeur “ Gatineau ” 
avec l’excurs'on de l’église Métho
diste, un petit garçon s’étant trop 
approché fit le plongeon dans le 
canal. Des personnnes présentes 
furent assez heureuses pour retirer 
le petit infortuné à l’aide d’une cor 
de, la deuxième fois qu’il reparut à 
la surface de l’eau. Un le trans 
porta chez lui plus mort que vif et 
des soins empressés lui furent pro
digués.

TERRE A V’INDRE—Située dons la 
paroisse de Sarsiie'd, comté de Rustell. 
Magnifique terre de 118 acres, avec bâti 
ments, tic . etc. Conditions faciès. S’a
dresser à M. Üclave Baulne. Sarsfield, 
conté de Rassell.

Ottawa, 7 juin 1886—2m.

A VENDRE
Le soussigné offre en vente, plusieurs bons 

chevaux de travail, express, tombereaux, 
charrettes à bois, attelages, etc., etc. et un 
iot de bois de moulin, le tout à tiès bonnes 
conditions

E8t-il noyé
Un croit que M. Blair, artiste de 

Montréal, s’est noyé dans la rivière 
à la Craie. Il était parti avec un 
sauvage pour camper pendant quel
ques jours sur les bords de celle 
rivière et y prendre des croquis.

Un matin il partit seul en canot 
d’écorce, Le sauvage ne le voya: t 
pas revenir se mit à la revh-rchp 
t trouva le canot ainsi que le cha 

peau et les crayons du malheureux 
artiste. Un a pris les mesures i é 
cess, in s pour repêcher le cadavre 
si réellement M. Bair s’est noyé.

S ad esser à
O. B. CIIARLEROIS,

No. 301, rue Clarence Résultat—En prenant régulière 
ment les “ Amers Indigènes,” vous 
sentez votre sang se purifier et s’en 
richir, la digestion devenir facile, 
et tout le système prendre une 
vigueur inaccoutumée. Le résultat 
c’est la santé.

lm7 juillet

Lâ MM ME A CiUDRE
rtie Unes!

de l’époque ; quelle ( st-elle T Tout 
le monde devrait savoir ou sail 
que c’est la

s’é-
Achctei vos meuble*, effet* et vof» poA- 

lew A ln Maison Economique, No 358 rue 
Wellington.

14 juillet—3m.

\

“ New Williams ”
qui tient le haul du marché.

Mesdames, examinez là avanl 
d’aller acheter ailleurs.

( hez M. Laurent Duhamel vous 
tr. t verez un assortiment de vian- 
J s fraîches de toutes sortes au 
quartier et à la livre, livrées à domi 
ci le, M. Duhamel remeicie ses 
tombreuses pratiques et le public 
i:t général de l’encouragement 
ju’on lui a accordé jusqu’à ce jour. 
IJre visite est respectueusement 
sr'tintée.

Au bénéfice de M. tiilmour
Damain soir, au Théâtre Royal 

(Institut) sera donné une grande 
représentation dramatique et musi
cale au bénéfice de M. Gilmour. 
On y jovra le drame en trois^actes 
intitulé “ Alone ” qui sera suivi gde 
la farce sentimen'ale : “ Turn him 
out. ” M Gilmour tiendra l’un des 
principaux rôles de môme que M 
Furlong, le directeur de l'Opéra du 
Rond Royal. Tout promet un suc-

i
Vendue seulement par

C. McDIARMID,
163, rue Spark.

laOttawa. 11 mai, 1886.

Thomas Leblanc, Triple action—Il y a de la dys
pepsie de l’esto nac, la dyspepsie des 
intestins et la dyspepsie du foie, 
suivant que l’un ou l’autre de ces 
trois organes est affecté. Le Remède 
du Dr Sey, en rendant à ceux ci 
leur vigueur, en les stimulant et 
renforcissant, tarit graduellement 
la source d’un nombre infini de 
maladies.

cèaTAILLEUR
vient d’ouvrir une boutique d< 
tailleur au Nos. 537 et 539, au ma
gasin de M. A. U. Richard, rut
Sussex.

Toutes commandes exécutées 
avec promptitude et coupe ga
rantie.

N. B.—Hardes fines une spé ;if-

ArrcMtntlon
Vers 10 heures h er, la police 

a arrêté deux hommes m état a’i 
vress ' sur U rue Sparks.

Noce d’arfrent
M. le Dr et Ma lame St Jean, célé 

breront dans quelques jours leurs 
ne ces d’argent.lité

AU PETIT NEGRE
James B. Howes
AHOHITBOTE

Chambre tiff,
SCOTISH ONTARIO CHAMBERS

RO JS SI'Alt K.S.
Otta wa 9 juin 1886—la

N’oubliez pa? qu’il vous faut venir 
cette semaine pour les nouveaux 
lots de marchandises qui sont sacri 
fiées chez P. Rochon, coin des rues 
Rideau et Nicholas.

520 rue Sussex, pour des chaussu
res de tout sortes et de tout prix. 
Exemple : chaussures élastiques 
pour hommes, d’une piastre et 
vingt cinq cents en montant. Rap 
pelez-vous que c’est à l’enseiene du 
petit nègre, porte voisine du CanadaVol de 9500

La semaine d rnière M. McCaffrey 
fermier du township de Nepean 
s’est ap -rçu de la disparition d’une 
somme de $500 durant sm absence 
de la mabo i. L’agent Head de la 
police secrète a arrêté samedi un 
jeune homme du nom de Brownlee 
et une fille, tous deux à l’emploi de 
M. McCaffrey et que l’on croit être 
les auteurs de ce vol. Ils ont été 
logés dans la prison du comté en 
attendant leur comparution devant 
le magis’rat.

a trait au nom d’une 
personne déjà inscrite sur la liste, 
celui qui la fera devra, en mêim 
temps rem tire ou expédier par la 
poste el par lettre enregistrée à l’a
dresse de la pnrso'ing-Contre le nom 
de laquelle il y/d obj ction, à sa 
dernière adresse æon-uue, une copie 
de l’avis d’objectflpn.

Daté ce 5 Juil et, 1886

AVIS.
DES SOUMISSIONS seront reçues par le 

département du bevenu de l’Intérieur, jus
qu1 A midi de lundi, le 2 d’août prox., des 
1 ersonnea qui désirent p endre à bail le 
pilvilè^e du passage d eau sur la rivière des 
Outaouais, entre RockliffV*, dans la province 
d'untario, et l’ancivn dôba endère à la 
Pointe de la Oat nea -, dans la 
Québ. c, suivant les termes 
stipulés dans les règlement , dont on peut 
ebten r copie au département du Revt n*i de 
l’Inié i ur, OVawa

Chaque sonmiasion devra mentionner la 
somme que le toumiesionnaire t et prêt à 
payer par année pour le privilège eusd’t ; 
cette -omme se-a \ ay «ble d’aï auc, d’après 
les conditions du bail, icq el sera pour 
quatre ans et ne f moi», à compter du 1er 
août 1886.

Chaque soumission devra être accjmpa 
gnée d'un chèque accepté p tr une des ban
ques incorporées fui ait ai aires à Ottawa, 
pour la mo tié de la Si n me payable pa- 
anné". Cette somme sera en ditte ù compte 
ne la première année de li-yer daua le c»s 
de la soumission a- ceptêe, et tous les i uties 
chèques seront remis, excepté la cù les sou 
missions sont retirées, daua 1 quel cas il ne 
si ra pas fait de remt oursemente. Un oe 
s’engage pas d'accep er la plus haute ni 
aucune des eounrsiions.

Tou'ei com

ber.
Pour les meilleures ferronneries à bon 

ché, ailes ches
McVOVGALL As CÜZNR1

Le us ancien magasin de ce genre à 
, établi en I860, à l’enseigne de 1»

L ROSSE TARB1ERE,

Rue :ssei, el cola de la rue Rule,

Pour la municipalité de la pa
roisse de S te Angélique, le trois 
septembre 1886, en l’hôtel de v lie à 
Pap;neruville.

Pour la municipalité de la pa 
ioisse de St Andié Avellin, le qua
tre septembre 1886, au bureau d 
M. P. A Quesnel,à St André Avellin.

Pour la municipalité d i town
ship de Ripon, le six septembre 
1886, au bureau de M. J. B. S. 
Pierre, à Ripon.

Pour la municipalité du town
ship de Har well le sept teptemb-e 
1886, tn la maison de M. H. Ché 
nier, maire, à llartw ;!1.

Pour la municipalité du town 
ship de Suffolk, le huit septembn 
1886, en la maison d’école de Na 
mur, à Suffolk.

Pour la municipalité du village 
de Montebello, le dix septembre 
1886, en la maison de M. J L. Tail 
le fer, à Montebello.

Pour la municipalité de Notre 
Dame de Bonsecours, le onze sep
tembre 1886, en la maison de M.

province de 
t conditions G L. DUMOUCHEL,

Réviseur pour le dis'rict électoral d a 
Comté d'Ottawa

1 Otta

NI ANN
Conr de police

19 juillet—William Dyson, capi
taine de l’armée du Salut, pour 
avoir troublé la paix publique est 
condamné à $2 d’amende et SI de 
frais : Michael Cunningham, ivres 
se, *3 d’amende et 12 de frais ; 
Patrick Riallv, même < ffense, *5 
d’amende et 12 de frais ; John Or 
chard et Catherine Decarry, même 
offen e, acquittés ; Herbert Tai ka 
birry, désordre, $3 et $2 ; John 
Hague, même offense, acquitté ; 
James Wall 
Jat vis, acquitté en payant les frais.

237 habillements tout laine pour 
hommes seront vendus à $5. Pre
mier choix au premier venu. P. 
Rochon, coin des rues Rideau et 
Nicholas,

Le Slai 
ne de i 
principal 
Ecosse p< 
aux dern 
signifiait 
velle-Eco 
Canadae 

De l’ei 
(lies le S 
ment put 
à l’anuex 
faveur i 
[belter ter

CHAUDIERES, OTTAWA,
BtiMATTAWA, P.Q

Importation nouvelle
Je viens di recevoir un grand 

htx d objet pour S uoenir de 1 ère 
Communion tels que, Livres, Images, 
Chap"l‘. ts, Méd tilled.

Aussi une variété d’autres beaux 
articles, lesquels conrtiiuent un 
assortiment compl. t pour la L b-ai 
rie, el que je vendrai à bon marché.

P. G. Guillaume
No 455 Rue Sussex, et Coin des 

rues Sussex et York
P. S.—Afin de donner plus de fa 

ci’ités à mes pratiquas, j'ai ouvert 
ur magasin au com des rue» York 
et Sussex ou je m’occuperai particu- 
.îètômeni des ventes en gros.

rU 1* lb. à la mal»

RCOOUGtU t CUZIERi

HOTEL RIEN1ÆAÜ ,|
mn sdh li pli*

Européen et Américain, 
64 Rue St. Gabriel, Montréal.

assaut sur James!s’ l^off^an jniblic voyageur tout
abondamment servie des prémisses îe la 

saison, préparées par des cuisiniers français 
de premier ordre. Repas à toute heure.

lm trouvera constamment à cet établisse
ment de première cla. se, des vins, liqueurs 
et ciga-ee de choix.

Cet Hôtel 
le confort i Cornions doivent être 

rter la suaciL- 
lission pour le

Par ordre,
V\M UIÏSWORTIJ, 

Secrétaire.
Département du Revenu de l’Intérieur,

Ott wa, 12 juillet 1936.

mu meat
au soustig 6 et por 

tion sur 1 enveloppe “Soum 
pass»-ge d’eau de Kockliffe.”

JOS. RIENDBAÜ, 
Propriétaire.

Brt*nf mK1 No 1 S7) 
■on «l'Epargne.
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